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Àl'UQAR
Une conférence sur "l'accord de libre-échange",
entre le Canada et les Etats-Unis

Trois des principaux responsables du CAMPE: Jean-Claude Dubé, Michel Légaré et
Gilbert Boucher

L.: a campagne électorale actuelle
..~. ; suscite beaucoup de questions

et de controverses sur l'accord de
libre-échange entre le Canada et les
États-Unis.

Vous voulez être mieux renseignés
sur cette question importante? Vous
désirez en évaluer le pouret le contre?

Une conférence est organisée à
l'UQ}ùR pour discuter de cet enjeu
majeur. Toute la population est in-

L'assistance aux PME

Le CAM Eine.

Lr e Centre d'assistance aux moyen­
.. . ., ~ . . 1 nes et petites errtreprise s
(CAMPE) intervient dans trois
secteurs: dans la gestion d'entreprise
dans le domaine du développement
touristique et dans la conception et
fabrication assistées par ordinateur
(CAO/FAO).

Le CAMPE a été créé à l'UQ}ùR en
1982, avec pour objectifs généraux de
rendre accessibles aux PME région­
ales les services d'enseignement, de
recherche, d'aide technique et d'aide
professionnelle dont dispose l'Univer­
sité, et aussi de rendre accessibles à
l'Université l'expertise et l'expérience
de ces entreprises. Bref, un lien de
réciprocité entre les PME, le milieu et
l'Université.

vitée à cette activité, qui se déroulera
le jeudi 17 novembre, de 16 h 15 à 19
h, au local C-415 de l'Université.

Durant la première heure, un écono­
miste qui s'est intéressé de près à la
question, M. Marc Bénitah, pro­
fesseur au Département d'économie et
de gestion à l'UQ}ùR, fera une présen­
tation pour décrire le contenu de l'ac­
cord et pour exposer les principaux
arguments pour ou contre le traité de
libre-échange canado-américain.

Durant l'année 1987-1988, le CAMPE,
en plus de s'associer au Cégep de Ri­
mouski pour développer son expertise
dans le domaine du CAO/FAO, a mis
en place sa nouvelle structure à trois
volets.

Cette analyse sera suivie d'une pério­
de d'échanges et de discussion entre
les participants-es. Quelques autres
chercheursetchercheusesdell1Q}ùR
seront présents. Bienvenue à tous et
à toutes.

Cette activité est organisée conjoin­
tement par le programme de maîtrise
en développement régional de
l'UQ}ùR et par le GRIDEQ.

Le directeur du CAMPE, M. Michel
Légaré, explique ici le type d'inter­
ventions particulières à chacun de ces
volets.

Suite à la page 2



-Le CAMPE inc. (Suite)
Gestion
Le volet «gestion» offre divers services
reliés principalement au marketing, à
la comptabilité, à la gestion des res­
sources humaines, à l'aide au démar­
rage d'entreprise, à la mise en place de
stratégies de développement ou à la
recherche de financement.

Les représentants du CAMPE peu­
vent aussi participer à des comités
d'adaptation de la main-d'oeuvre à des
changementsdans l'organisation, offrir
de la formation sur mesure ou des
services d'évaluation de besoins de
formation.

«Nous avons fait près de 200 interver­
tions dans ce volet durant la dernière
année financière, affirme M. Michel
Légaré. Cela va des activités de con­
sultation aux séances de formation,
en passant par le placement d'étu­
diants-es dans les entreprises. Une
douzaine de professeurs de l'UQAR se
sont impliqués, soit dans la supervi­
sion ou dans la réalisation des projets.
Environ 80% de nos interventions se
font en dehors de Rimouski.» Le
CAMPE est en relation avec de très
petites entreprises, des PME et aussi,
des organisations du secteur public
(CLSC, municipalités, ete.),

«Nous offrons une diversité de spéciali­
sations, poursuit Michel Légaré. Les
coûts de nos services sont abordables,
et nous laissons dans l'entreprise un
outil de gestion que celle-ci peut uti­
liser par la suite,»

Pour le bénéfice des entreprises, le
CAMPE vient de publier, pour une
deuxième année, un document intitulé
«Paysage socio-économique de l'Est­
du-Québec», qui fournit de nombreuses
statistiques sur l'économie régionale.

Le volet «gestion» est sous la responsa­
bilité administrative de M.Jean-Yves
Lechasseur.

Tourisme
Sous la gouverne de M. Jean-Claude
Dubé, le CAMPE oeuvre aussi dans le
domaine de la gestion de projet touris­
tique. Une.subvention du ministère de
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l'Expansion économique régionale
(MEER) a, depuis l'an dernieretjusqu'à
l'été 1989, donné le mandat au CAMPE
de s'occuper de la gestion de huit pro­
jets d'attrait et de mise en valeur tou­
ristique dans la région, via le pro­
gramme de maîtrise en gestion de
projet de l'UQAR.

Le CAMPE travaille donc en collabo­
ration avec les responsables des pro­
jets suivants: le Musée acadien du
Québec (Bonaventure), le Site histo­
rique de Paspébiac, le Fort Ingall de
Cabano, le Centre d'interprétation de
l'héritage britannique en Gaspésie
(New-Richmond), le Domaine de pêche
Matamajah (Causapscal), le Phare de

.la Martre, le Centre d'interprétation
du cuivre de Murdochville et l'église
de Saint-André de Kamouraska.

Le CAMPE apporte alors une contri­
bution à deux niveaux: d'une part, le
contrôle de la qualité et de la valeur du
produit touristique (avec la collabora­
tion de Mme Francine Lelièvre, spécia­
liste en muséologie); d'autre part, les
conseils et le contrôle de la gestion du
projet, afin de respecter les prévisions
budgétaires et l'échéancier.

o "Les technologies du transport
maritime, de la construction navale
et de l'aménagement des infrastruc­
tures portuaires". C'est le titre de la
conférence que prononcera M.
Marcel Lafrance, ingénieur naval
et ex-président des chantiers mari­
times Davie de Lauzon. M. Lafrance
est également vice-président au
développement de la Fondation de
l'entrepreneurship du Québec et
professeur associé au Département
de génie industriel de l'École
polytechnique de l'Université de
Montréal. Cette conférence sera
présentée en trois volets, les 14, 15
et 16 novembre, de 13h15 à 16h, au
local D-305 de l'Université. Cette
activité, organisée par le programme
d'études supérieures en affaires
maritimes, est ouverte à tous ceux et
celles que le sujet intéresse.

Développement technologique
Dans le volet CAO/FAO, en collabora­
tion avec le Cégep de Rimouski, le
CAMPE s'intéresse à l'informatisation
de la production: la fabrication de
prototypes, l'amélioration des com­
posantes industrielles, la programma­
tion des machines-outils, etc.

M. Gilbert Boucher, du Cégep, as­
sume la responsabilité de ce secteur.
«Nos clients partenaires, dit-il, sont
principalement des entreprises ou des
industries qui oeuvrent dans le do­
maine des produits de la mer, du bois
ou du métal. D'autres fabriquent des
produits divers et ontbesoin de moules
en plastique ou d'équipements spé­
ciaux. Notre personnel et nos ordi­
nateurs peuvent apporter des solu­
tions à leurs besoins.»

Pour les entreprises, qu'elles soient
petites ou moyennes, l'informatisation
de la production permet, selon le
CAMPE, de diminuer les coûts de pro­
duction, d'améliorer la position con­
currentielle et d'étendre les marchés à
une plus grande échelle.

Bureau de Lévis

M. Jean Casgrain, du Bureau de
l'UQAR à Lévis, nous informe que
le nombre d'inscriptions aux acti­
vités offertes par l'UQAR à Lévis à
la session d'automne 1988 a aug­
menté de 22% par rapport à
l'automne 1987, passant de 879
inscriptions à 1073 cette année.
Cette augmentation est attribua­
ble à des hausses d'inscriptions en
économie et gestion et en éduca­
tion. Présentement, l'UQAR donne
à Lévis des cours à 17 groupes en
économie et gestion, à 3 groupes en
sciences de l'éducation, à 7 groupes
en sciences de la santé et à 6 en
sciences humaines.



Enseignement professionnel

Une subventio de 80 000 $
à une équipe de recherche de l'UQAR
Di' :, e nos jours, la population se
,t J préoccupe de plus en plus de la

valeur nutritive des aliments qu'elle
consomme. Ce n'est pas tout de satis­
faire son appétit, il faut aussi avoir le
souci d'une alimentation saine et équili­
brée. Vive la santé!

Cette situation fait que les employeurs
du domaine de l'alimentation exigent
de plus en plus de leurs employés qu'ils
maîtrisent certaines connaissances
scientifiques fondamentales. Diverses
notions en chimie, en biologie, en
physique ou en mathématiques sont
devenues essentielles à la bonne con­
naissance de la préparation des ali-

ments et des recettes,
pour pouvoir
répondre aux
exigences des
consomma-

teurs.

Les écoles
spécialisées
dans l'en­
seignement
profession­
nel de la

cui-

o

sine souhaitent donner à leurs élèves
une formation qui tiennent davantage
compte de ces notions plus théoriques.

Une équipe de chercheurs vient
d'obtenir .une subvention de 80 000 $
du ministère de l'Enseignement su­
périeur et de la Science afin d'intégrer
les notions scientifiquesfondamentales
dans les apprentissages du secteur de
la cuisine professionnelle. Ce projet
s'intègre à un programme de recher­
che et développement du gouverne­
ment du Québec visant à mieux pré­
parer la main-d'oeuvre, et particuliè­
rement les formateurs, aux change­
ments technologiques.

Trois professeurs de l'UQAR font par­
tie de cette équipe: MM. Lucien
Adambounou, spécialiste en sciences
et technologie des aliments et en nu­
trition, Michel Dionne, spécialiste
en psychologie de l'apprentissage, et
Carol Landry, spécialiste en didac­
tique et en formation professionnelle.
Le groupe de recherche est complété
par les professeurs James Agbebavi,
ingénieur-chimiste à l'Université du
Québec à Trois-Rivières, et Marcel
Jacquemet, de l'école Wilbrod-Bhé­

ainsi que par Mme Martine
~~~" Bérubé, de

l'UQAR,
agente
de re-

cherche. Le projet s'étend sur deux
ans et demi.

L'équipe de recherche fonctionnera en
collaboration avec les enseignants de
deux écoles de la région de Québec,
spécialisées dans ce domaine: l'école
Wilbrod-Bhérer et la polyvalente de
Charlesbourg. Une enquête menée
l'an dernier par cette même équipe,
auprès des consommateurs, des em­
ployeurs etdu milieu scolaire concerné,
a démontré la nécessité de donner aux
élèves en cuisine professionelle une
meilleure formation scientifique.

"Plusieurs ont exprimé le souhait que
les élèves soient plus que de simples
exécutants, explique Michel Dionne.
L'acquisition de connaissances scien­
tifiques peut les aider à devenir plus
performants, plus autonomes et plus
innovateurs dans la préparation des
recettes. Le fait de présenter des no­
tions qui s'appliquent directement à
leur domaine de spécialité, la cuisine,
peut leu'!' donner une meilleure maî­
trise du savoir théorique et du savoir­
faire."

"Par exemple, poursuit Lucien Adam­
bounou, il faut que l'enseignant profi­
te de l'exécution d'une recette avec les
élèves pour expliquer la valeur nutri­
tive ou les propriétés chimiques des
aliments et les comportements biolo­
giques des assaisonnements et ingré­
dients utilisés, On peut démontrer
pourquoi il faut ajouter tel ingrédient
à tel moment, pourquoi il est impor­
tant de faire cuire un aliment de telle
façon. Ou bien, faire connaître les
substances qui peuvent causer des al­
lergies."

"Notre travail est donc d'intégrer les
notions scientifiques aux apprentis­
sages actuels, poursuit Carol Landry.
Il s'agit de concevoir, d'élaborer,
d'expérimenter et d'évaluer du maté­
riel didactique visant à intégrer ces
connaissances."
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LE CHOIX
EST CLAIR!

RÉÉLISONS LE GOUVERNEMENT
PROGRESSISTE-CONSERVATEUR!

HOISIR?
Qui voulez-vous voir à la tête du pays?

La question est sérieuse; et le 21 novembre,
tous les Canadiens devront décider.

Brian Mulroney et le gouvernement progressiste­
conservateur sont parfaitement conscients que
nous vivons dans un monde en pleine mutation.
Le défi consiste donc à apprivoiser le changement
pour le tourner à notre avantage. Nous sommes
bien placés pour relever ce défi, car le gouverne­
ment PC est parvenu à lancer le pays sur la voie
d'une solide prospérité économique.

L'enjeu électoral est énorme, surtout pour nous,
les jeunes.

Avant de voter, considérons bien les faits.

LEADERSHIP
Depuis que le gouvernement PC est là, le taux
de chômage chez les jeunes est passé de 18/3%
à 12/2%. Il faut que ça continue!

COURAGE
Le gouvernement PC a été l'un des premiers parmi
les pays de l'Ouest à adopter une position ferme
contre le régime d'apartheid en Afrique du Sud.

VISION D'AVENIR
Le gouvernement PC est l'auteur de la toute
première Loi canadienne sur la protection de
l'environnement, une loi qui prévoit des peines
sévères contre les pollueurs.

Ce sont là des questions qui nous préoccupent.
En quatre ans, Brian Mulroney et son équipe s'en
sont occupés de main de maître. Si nous voulons
que ça continue, appuyons-les.

La réponse est simple.

QUI

Campagne Centraide
Centraide fait appel à la générosité du personnel de
l'UQAR pour amasser des fonds afin de pouvoir répondre
aux besoins des plus démunis de la société. Cette année,
le comité de sollicitation de l'UQAR vise un objectif de
8000 $. Ce comité est composé de: M. Jacques Lavoie,
coordonnateur des solliciteurs; M. Bertrand Maheux, co­
ordonnateur de la campagne; et M. Paul Lepage (absent
sur la photo), responsable de la trésorie. Bien entendu,
ce comité travaille avec l'appui indispensable des nom­
breux solliciteurs, dans les services et unités adminis­
tratives. Soyons généreux. Comme le mentionne Cen­
traide, "ce n'est pas en fermant les yeux devant la
pauvreté que vous ferez disparaître le problème".

Cette conférence a été présentée dans le cadre de la
semaine pour la campagne «Outils de Paix» organisée
par le groupe de solidarité internationale Dinonga afin
de ramasser des dons (cahiers, crayons, bottes de caout­
chouc, etc.) et de l'argent (par la vente de calendriers et
de macarons) pour aider ce peuple en besoin, actuelle­
ment en processus de démocratisation socio-politique.
Ladéputée fédérale de Rimouski, Mme MoniqueVézina
est venue rencontrer les deux Nicaraguayennes et les
étudiants de l'UQAR. Mme Vézina s'est rendue elle­
même au Nicaragua durant son mandat à titre de mi­
nistre aux affaires extérieures afin d'affirmer l'appui du
Canada au peuple nicaraguayen.

Dinonga
Le lundi 7 novembre dernier, deux Nicaraguayennes,
Sandra etBiviane, ont donné à l'UQAR une conférence
sur la situation vécue par le peuple du Nicaragua, avant
et après l'ouragan Joan.
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Pierre Harvey
À l'occasion du Salon du ski de Rimouski, qui se déroulait sur
le campus, l'athlète Pierre Harvey a reçu des mains du recteur
de l'Université, M. Marc-André Dionne, la Médaille de l'UQAR.
Le groupe de presse Bellavance lui a également fait don d'une
oeuvre de l'artiste Marie Voyer. Lors de son bref discours, le
sportifde 31 ans a signalé les trois principales qualités de ceux
qui réussissent: être positif, être travailleur et avoir confiance
en soi. Il faut faire ce qu'on aime, dit-il, et exploiter au
maximum son potentiel. "Le sport, ce n'est pas que du phy­
sique. C'est aussi beaucoup de motivation." Le président de ce
troisième Salon du ski, M. Serge Bérubé, de l'UQAR, s'est
montré très satisfait de l'ensemble des activités.

À330/0 DE RABAIS,
LE TRAIN, C SE AIT
UN CRIME DE
NE PAS EN PROFITER
AYEZ DU FLAIR! PRENEZ LE TRAIN
ET PROFITEZ DE SUPER RABAIS!

•

A. CHRISTIE

Allez-yen train. C'est sans pareil.Mc

Suivez la bonne piste
pour vos voyages
ce trimestre:

\I l Marqu e de com merce de VIA Rail Canada ln c

• Vous économisez 33%* sur le tarif en voiture-coach de VIAMC
vers une grande sélection de destinations;

• Vous avez droit au confort et au service VIA;

• Vous partagez le plaisir des voyages en train avec
vos camarades;

; ..;;: ~

..\ ,.- . _ *.: .

• Vous avez tout le loisir de vous dégourdir, de faire
de nouvelles rencontres, ou de rattraper le temps perdu
dans vos études.

Et une multitude de raisons pour voyager en train: mini­
voyages et excursions, congés de mi-session, visites familiales,
préparation des examens ou l'occasion de résoudre les grandes
énigmes de lavie avec vos camarades.
N'oubliez pas: avec un rabais de 33%, VIA
est la piste à suivre pour les étudiants 1

,\\\\.tt~:;\h"
* les rabais nesont pasenvigueur levendredi niledimanche entre 12h et 18hpour lesvoyages

intervilles:lecorridor(Québec-Windsor)et!esliaisons(Halifax-Frederictonlet(Moncton-Campbeliton)
sauf si la destination setrouve à l'extérieur des limites deces liaisons ~T nes'appliquent pas
du 18décembre 1988 au 4 janvier 1989 .
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Deux nouvelles publications
de M. Robert Michaud

M. Robert Michaud, écrivain résidant de l'UQAR, annonce
la parution de deux nouvelles publications, l'une qui sort ces
jours-ci des presses, l'autre qui paraîtra au début de l'an
prochain.

Ben Sira et le judaïsme raconte l'histoire et expose le
contenu du livre biblique intitulé l'Ecclésiastique. Ben Sira
(= fils de Sira) a écrit en hébreu après les conquêtes d'Alexan­
dre le Grand. Son manuscrit a connu les péripéties d'un
roman policier: ce n'est qu'en 1896 que l'on a commencé à
découvrir dans une synagogue du Caire, en Égypte, l'original
hébreu qui a été perdu pendant de longs siècles; heureuse­
ment que le petit-fils de Ben Sira avait entre-temps traduit
en grec l'ouvrage de son grand-père.

Ce nouveau livre de Robert Michaud est publié à Paris, aux
Éditions du Cerf, dans la collection «Lire la Bible».

Ramsar. Roman mythologique ethistorique surle Bas­
Saint-Laurent, paraîtra au début de 1989. Ce livre de Ro­
bert Michaud, son dixième, constitue une primeur dans la
littérature québécoise: à la lumière de la mythologie orienta­
le il fait l'histoire de l'avènement de labiologie et de l'océanolo­
gie dans le Bas-Saint-Laurent.

Ajoutons que les livres de RobertMichaud assurent laprésence
de l'UQAR dans plusieurs universités canadiennes et étran­
gères. Cet automne, le profifique auteur est «professeur
invité» à l'Université Laval.

Prix Desjardins

Neuf étudiants et étudiantes de l'UQAR ont obtenu des ca­
deaux de la Fédération des caisses populaires du Bas-Saint­
Laurent, à la suite du concours organisé dans le cadre de la
Semaine Desjardins, pour la promotion du guichet automa­
tique, qui est situé près de l'entrée nord de l'Université. Le
vice-recteur à l'administration et aux finances de l'UQAR, M.
Bertrand Maheux (à gauche), et M. Vianney Arseneault, de la
Fédération des caisses populaires (à droite) entourent les
étudiants-es qui ont reçu les prix: André Boulay, de Gaspé (ad­
ministration); Maryse Leblanc, de Rimouski (administration);
Lise Barriault, de Carleton (administration); Gilles Lavoie, de
Biencourt (géographie); et Laurent Vachon, de Chibougamau
(géographie). Les autres étudiants qui ont reçu des prix sont:
Manon Simard, Karen Cassista, Doreen Francoeur et Sylvain
Landry. Les prix à gagner allaient de l'horloge de voyage à la
calculatrice, en passant par le porte-document, le stylo de luxe
et le sac à dos.

o M. Hubert Laforge, doyen de la
Faculté des sciences sociales de
l'Université Laval, est devenu le
quatrième recteur de l'Université du
Québec à Chicoutimi.

o M. Camil Girard, professeur
substitut d'histoire à l'UQAR durant
l'année 1983-1984 et maintenant
chercheur à l'Institut québécois de
recherche sur la culture, vient de
faire paraître un ouvrage intitulé:
"Question d'Empire, le Times de

Londres et le Canada 1908-1922".
L'essai analyse l'idéologie diffusée, à
propos du Canada, par le journal le
plus influent de la presse britan­
nique à cette époque et fait vivre
l'émergence d'un sentiment national
canadien, provoqué par la guerre de
1914-1918. Le livre alimente le
débat sur l'objectivité de la presse et
questionne les relations entre les
deux communautés linguistiques du
pays, qui vivent cette crise de façon
diamétralement opposée.

o M. Harold Caron a été nommé au
poste de préposé au ménage affecté
au Service des terrains et bâtiments.

o Le taux de chômage au Canada
présentement est à près de 8%, et
non pas à 12%, comme le mention­
nait le candidat du NPD dans
Rimouski-Matapédia dans notre
édition de la semaine dernière.

o Le nouveau directeur de la caisse
populaire de Saint-Simon, M. Ghis­
lain Vaillancourt, est un étudiant
de l'UQAR en administration.
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